
La mort d’un frère, c’est la lente dégringolade
dans le puits sans fond du désespoir,
que puis-je écrire.

Dans le livre de ma vie
que je feuillette dans la nuit
un seul être me manque, toi Pierre
et tout est dépeuplé.

La vie n’est qu’une prière faite
d’amour et de pleurs pour enfin ouvrir
la porte de mon cœur.

Ta sœur Géraldine et toute la famille
qui t’aime tant
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